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Communication scientifique 101
(Dirigé par Tristan MacLean, Ph. D. et Farah Qaiser, M. Sc.)

	 ●�Fondamentaux et concepts clés  
de la communication scientifique

	 ●�Paysage de la communication  
scientifique et opportunités au Canada

	 ●�Pratiques de communication  
scientifique inclusives

	 ●�Gestion et stratégies de  
désinformation

	 �●Une communication scientifique efficace implique de comprendre le public cible et d’être 
stratégique dans la manière de communiquer les enjeux scientifiques. Elle peut être pratiquée 
sur plusieurs supports.

	 �Au Canada, la communication scientifique a été favorisée par la création d’institutions et de 
centres scientifiques, et elle s’est depuis diversifiée sous de nombreuses formes, dont les 
événements, l’engagement du public et le divertissement, entre autres.

	 �●La plupart des communications scientifiques sont axées sur les anglophones ayant accès à 
Internet, et il faut faire davantage d’efforts pour approcher des publics différents.

	 �●La désinformation se présente sous diverses formes et peut entraîner une baisse de la  
confiance du public en la science. Toutefois, il existe des stratégies efficaces pour y remédier.

Aperçu du module Principaux points à retenir

Une introduction à la communication scientifique 
La communication scientifique englobe un large éventail de communicateur.ices (par exemple, des scientifiques, des journalistes et des  
professionnel.les de la communication) et de publics (par exemple, le public, les élèves, les groupes communautaires et les décideur.se.s). 
Cette diversité s’étend également aux différents supports dans lesquels la communication scientifique est pratiquée.

Écriture
Télévision, vidéo  

et balados
Prise de parole  

en public
Bandes dessinées  

et animations

Médias sociaux Sensibilisation 
du public

Engagement  
communautaire

Théâtre et  
comédie

Pratiques pour une communication scientifique efficace
En tant que communicateur.ices, il est important de comprendre que la science est plus qu’un ensemble de faits ou qu’un consensus 
unifié sur ce qui est et n’est pas de la science. La communauté scientifique et les publics avec lesquels elle s’engage peuvent avoir des 
lectures différentes de la science. Réfléchir à ce que l’on comprend et à ce que l’on veut dire quand on parle de « science » est essentiel 
pour pouvoir communiquer efficacement la science aux autres.

Développez vos buts et objectifs. 

But Objectif Tactique Compétences

Exemple - Surveillance du pergélisol dans le nord du Canada

Réaliser une communication 
plus efficace pour atteindre 

les publics cibles

Développer de  
meilleurs objectifs  
de communication

Réfléchir aux  
stratégies de  

communication

Communication  
scientifique

Améliorer la conception des 
projets de recherche en  

collaboration afin de  
répondre aux besoins des  

habitant.e.s du Nord.

Favoriser la confiance et 
la collaboration avec les 

habitant.e.s du Nord

Séance de dialogue avec 
les habitant.e.s du Nord sur 
la recherche en matière de 
surveillance du pergélisol

Animation  
du dialogue

Define your goals and objectives, and then choose your tactics and required skills.
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(2) Déterminez votre public.
Alors que nous regroupons souvent le « grand public » en un groupe homogène, le grand public est composé de personnes diverses. Il est 
important d’affiner le public cible et d’adapter le message et le contenu en conséquence.

(3) Choisissez votre tactique.
Il y a généralement deux façons principales d’aborder la communication scientifique.

Le modèle de dialogue est considéré comme plus efficace que le modèle de déficit pour engager certains publics et favoriser un dialogue 
productif et la confiance. Il offre la possibilité de nouer des relations et de combler ensemble les lacunes en matière de connaissances.

(4) Utilisez une communication scientifique fondée sur des preuves.
La recherche sur la communication scientifique peut nous aider à comprendre les publics cibles afin de mieux élaborer un langage,  
des récits et des messages clés efficaces.

L’origine culturelle

le genre l’âge

Race

le point de vue politique

le statut socio-économique le lieu de résidence

le niveau d’éducation 

Modèle déficitaire 
La communication de l’information 
est unidirectionnelle (le scientifique 
s’adresse au public).

Modèle de dialogue   
La communication de l’information est 
bidirectionnelle (le scientifique et le public 
partagent une conversation ensemble).

 

Exemple 1: 

Étiquetage relatif au changement climatique à Taïwan 
(Hung et Bayrak, 2020)

•	 Les scientifiques et les médias utilisent les termes « urgence 
climatique » et « crise climatique », plutôt que « changement 
climatique », pour instiller un sentiment  
d’urgence dans les changements de comportement.

•	 Hung et Bayrak (2020) ont constaté qu’à Taïwan, les  
termes « crise climatique » et « changement climatique »  
suscitaient tous deux des réponses et des réactions  
similaires au niveau du grand public.

•	 Au niveau des sous-groupes, Hung et Bayrak (2020) ont 
constaté que les hommes étaient moins susceptibles de 
s’intéresser à la « crise climatique » qu’au « changement 
climatique » que les femmes. Les auteur.ices supposent  
que les hommes sont moins susceptibles de modifier leurs 
comportements lorsqu’on leur présente des images  
négatives des problèmes climatiques. Les mêmes  
tendances ont été constatées chez les participants ayant 
une vision hiérarchique, individualiste et fataliste du monde.

CONSEIL : Les communicateur.ices doivent faire preuve 
de stratégie dans l’utilisation du langage et la formulation 
des questions climatiques pour certains publics en tenant 
compte des différences culturelles et de genre. Dans l’en-
semble, le public taïwanais réagit de la même manière à la  
« crise climatique » et au « changement climatique ».

Exemple 2: 

Engagement public sur le changement climatique 
et l’énergie en Alberta (Marshall et Bennett, 2018)

•	 Les Albertain.es ne trouvent pas que le changement  
climatique est une priorité absolue, mais considèrent 
plutôt le changement climatique comme un défi  
émergent.

•	 Bien que les Albertain.es croient que l’énergie  
renouvelable a un fort potentiel économique, la plupart 
ne croient pas qu’elle puisse remplacer la production de 
combustibles fossiles. Marshall et Bennett (2018) ont 
constaté que la formulation en tant que « diversification » 
des options énergétiques était mieux accueillie que celle 
d’une « transition » vers l’abandon du pétrole.

•	 Les Albertain.es préfèrent un discours « direct » où les 
communicateur.ices évitent d’utiliser un jargon tel que  
« émissions » ou « carbone ».

 
 

 
 

(et bien plus encore).

CONSEIL:  L’engagement du public peut conduire à une 
meilleure compréhension commune du langage utilisé lors des
discussions sur les questions scientifiques et environnementales.
Éviter les termes politisés associés aux questions
climatiques peut permettre d’améliorer le dialogue et la 
confiance lors de la communication avec certains publics.

https://www.nature.com/articles/s41467-020-19979-0
https://www.abcee.org/sites/default/files/Alberta-Narratives-Project-Final-Report.pdf
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Une chronologie du paysage de la communication scientifique au Canada
La communication des connaissances et de la compréhension du monde naturel par les gens a existé sous de nombreuses formes sur le 
territoire que nous appelons maintenant le Canada, souvent transmises par des traditions orales bien avant les institutions ou les centres 
scientifiques. La fondation de l’Institut royal canadien des sciences en 1849 a marqué le début de la communication officielle de la sci-
ence occidentale au Canada. Ce phénomène s’est considérablement accru au cours de la seule dernière décennie, avec une multiplication 
des événements, des sources d’information, des moyens de communication et des programmes de formation.

Opportunités de communication scientifique
Au fur et à mesure que le paysage canadien de la communication scientifique s’est développé, de nouvelles occasions sont également 

Les possibilités de formation comprennent des cours, des programmes, des conférences, 
des ressources virtuelles pour améliorer les compétences en communication scientifique.

Mettre en pratique et affiner ses compétences peut englober la prise de parole en public, la vulgarisation 
scientifique, la rédaction scientifique, la politique scientifique, pour n’en citer que quelques-unes.

Forgez votre propre voie en faisant preuve de créativité avec des balados, des vidéos, 
du tricot ou même du crochet scientifique.

1
2
3

Pratiques de communication scientifique inclusives
Actuellement, la plupart des communications scientifiques sont destinées aux anglophones ayant accès à Internet. La mise en place de 
pratiques de communication scientifique plus inclusives dans notre travail permet de favoriser les échanges de connaissances, l’appren-
tissage mutuel et le renforcement des capacités.

Voici quelques moyens d’être plus inclusif dans la communication scientifique :

	 Créez des possibilités d’engagement multilingue.

	 Répondez aux besoins de différents publics et s’efforcer d’accroître l’accessibilité.

	 Évitez le jargon, et s’il est nécessaire, contextualisez et expliquez les termes.

 

 Banff Science Communication 
Program (2006-15)

Stand Up for  
Science rallies

CRSNG Subvention
de développement 
des compétences 
en communication 
scientifique

Inspiré par Alan Shapiro's "Looking Back: A Decade of Canadian Science Communication."

Lancement du 
La Conversation 
Canada

avant-2010  2021

Lancement du programme 
de communication 

scientifique de l'Université 
LaurentienneBeakerhead

Semaine  de 
la culture 
scientifique

La dernière décennie : Le paysage de la communication scientifique au Canada

Royal Canadian Institute for Science (1849)
Musée des sciences et de la technologie du 
Canada  (1967)
Centre des sciences de l’Ontario (1969)
Quirks and Quarks (1975)
Science Rendezvous (2002)

Pandémie de 
COVID-19

Le Conseil des académies canadiennes' 
State  of Canada's Science Culture Report
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Gestion et stratégies de désinformation

La désinformation est devenue de plus en plus un problème de premier plan dans tous les secteurs. La désinformation est nuisible, 
car elle érode la confiance du public dans les institutions et sape les démocraties. 

Selon l’intention, le terme utilisé pour décrire la désinformation diffère :

Mauvaise information 
fausse information partagée  

sans intention de nuire.

Désinformation
fausse information partagée  

dans le but de nuire.

Malinformation 
information authentique partagée dans le 
but de nuire, souvent en modifiant et en 
déplaçant dans la sphère publique des 

informations destinées à rester privées.

Il peut être accablant d’essayer de répondre à la désinformation. Voici quelques stratégies éprouvées :

	 Tenez toujours compte de ce qui est partagé et de sa crédibilité.

	 N’utilisez que des faits et des preuves provenant de sources fiables.

	 Rédigez des messages clairs et partageables.

	 Signalez les fausses informations nuisibles au lieu de les partager et de les critiquer.

	 Faites preuve d’empathie et d’humilité lors de la démystification (il est important de laisser aux gens  
la possibilité de changer d’avis).

	
	
	
	   

	
	   

 

    

Lectures supplémentaires :
•  Looking Back: A Decade of Canadian Science Communication  par Alan Shapiro
•  A beginner’s guide to scicomm opportunities in Canada  par Farah Qaiser
•  The State of Inclusive Science Communication: A Landscape Study  par Canfield & Menezes (2020)
•  Information Disorder Toward an Interdisciplinary Framework for Research and Policymaking
  par Council of Europe (2017)
•  Misinformation resources  de la Faculty of Law à University of Alberta
•  Combating climate change misinformation: Evidence for longevity of inoculation and consensus message effects
  par Maertens et al. (2020)*

*Cet article est payant. Il existe des moyens d’obtenir des articles payants, par exemple en communiquant avec
les auteur.ices des articles.  Voici d’autres moyens d’obtenir des articles payants.

  Conception Graphique:  Krista Leroux�Contenu et Storyboards:  Ki-Youn Kim, MSComm Éditeur:  Tristan MacLean, PhD

https://medium.com/@alanyshapiro/looking-back-a-decade-of-canadian-science-communication-79afd8431afd
https://farahqaiser.medium.com/scicomm101ca-99395f2cee63
https://inclusivescicomm.org/files/State-of-Inclusive-SciComm-2020.pdf
https://rm.coe.int/information-disorder-toward-an-interdisciplinary-framework-for-researc/168076277c
https://www.ualberta.ca/law/faculty-and-research/health-law-institute/fighting-misinformation.html
https://www.sciencedirect.com/science/article/abs/pii/S0272494420303492
https://www.popsci.com/read-scientific-studies-free/



